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Aquaculture

Fichier de méthodes de pêche 

Comment se fait l’aquaculture?

L’aquaculture consiste à faire l’élevage d’animaux et plantes aquatiques et marins. Cela se compare à l’agriculture sur terre, la différence étant qu’elle se fait sous l’eau et qu’on ne voit pas en général aussi bien ce qui se passe. L’impact sur l’environnement avoisinant peut être aussi plus immédiat. Cela crée certaines limites quant à son efficacité et à la durabilité.  On reconnaît cependant que face à la demande globale croissante pour les fruits de mer, l’utilisation de l’aquaculture est essentielle, la pêche ne pouvant suffire à la demande. Certains types d’aquaculture, tel que l’élevage de la carpe en Chine dans des étangs, se font depuis des milliers d’années. Au niveau local, les autochtones ont également pratiqué l’élevage des palourdes pendant des milliers d’années au moyen d’un art perdu de “jardins de palourdes”. Par contre l’aquaculture dans son ensemble est assez récente.  Cela demande de savoir comment l’animal ou la plante se développe et se reproduit selon un certain cycle de vie.
Comment fonctionne l’aquaculture?

Souvent le développement de la culture de poissons ou de fruits de mer se fait à travers différente étapes:

1) Les jeunes animaux ou les plantes sont capturés ou recueillis à l’état sauvage et élevés selon un certain type de système d’aquaculture.

2) La recherche sur la reproduction de cet animal ou cette plante conduit à la reproduction en captivité. 
3) La recherche conduit à la capacité de faire croître aux stages de larves et de juvéniles. stages.

4)Un “cycle fermé” d’aquaculture devient indépendant des ressources à l’état sauvage sauf pour le renouvellement occasionnel de parents(“stock de géniteurs”).

5) Développement de certaines races d’espèces qui ont une meilleure performance en aquaculture.

L’aquaculture peut se faire dans l’océan, les lacs ou les rivières ou encore dans des systèmes de contenants construits sur terre:

• les systèmes ouverts sont généralement composés de “cages” faites de larges enclos de filets flottant sur l’eau (pour les poissons),

Des paniers suspendus, des cordes, des poteaux ou des endroits spéciaux sur la plage pour les fruits de mer (palourdes, huîtres ou pétoncles), des poteaux, des filets ou des cordes pour les algues. De nouveaux systèmes sont développés pouvant rouler sur le fond océanique
• les systèmes sur la terre ferme peuvent être composés d’étangs de terre ou de béton ou de réservoirs ou bien encore de cuves et bassins allongés faits en béton, en plastique ou avec de la fibre de verre. L’eau circule de différentes façons dans ces systèmes, soit qu’elle circule de l’extérieur à l’intérieur en va et vient, soit qu’elle est re-circulée  (l’eau passe dans un système de traitement et elle est ré-utilisée), soit une combinaison des deux.. Certains nouveaux systèmes flottent à la surface mais avec un contrôle pour la prise de l’eau et sa sortie. Ces systèmes fermés sont utilisés surtout pour les poissons et les crevettes. 
La différence entre les deux approches est déterminée en partie par l’espèce cultivée et les considérations économiques. L’approche la moins coûteuse s’appelle l’aquaculture « de grande envergure » et consiste à élever un petit nombre de poissons dans des réservoirs ou des étangs avec un très petit courant d’eau et pouvant être fertilisés avec du fumier de vaches ou grâce à la production naturelle de nourriture pour les poissons (zooplancton, insectes et petits poissons). L’étape suivante d’ “intensification” consiste à nourrir ces poissons avec quelque chose d’extra comme des restes de nourriture ou de la nourriture à poissons tout prête – ceci permet d’élever plus de poissons par superficie. Les poissons qui sont élevés dans des casiers doivent être nourris car leur accès à des sources de nourriture naturelle est limité – ceci est une étape intermédaire d’intensification. L’étape finale est d’élever des organismes de façon concentrée dans des cuves fermées qui dépendent entièrement de sources extérieures de nourriture et de traitement d’eau. La truite et la tilapia sont souvent élevés de cette façon mais très peu d’autres espèces. 
Qu’élève-t-on?

Beaucoup d’organismes marins et aquatiques sont maintenant élevés un peu partout dans le monde, incluant plusieurs espèces de poissons et d’invertébrés tels que les crevettes, les palourdes, les huîtres et les pétoncles de même que certaines algues et autres plantes aquatiques.  L’espèce élevée en plus grande quantité est la carpe et celles qui ont la plus grande valeur commerciale sont le saumon et les crevettes.  La Chine est la plus importante productrice en aquaculture, suivie par une variété d’autres pays d’Asie. Exemples d’élevage dans certains pays:


- Canada: saumon, palourdes, huître, pétoncles et truite


- États-Unis: la barbue 

- Mozambique : surtout la tilapia dans de petits étangs d’eau douce; également les crevettes.
Quels sont les problèmes?

Les problèmes principaux sont l’impact sur les écosystèmes locaux créé par des individus qui s’échappent, la pollution, les maladies et les parasites qui peuvent se répandre dans les eaux avoisinantes.  L’impact visuel de l’aquaculture est aussi un facteur majeur dans certaines régions de même que la compétition avec l’industrie de la pêche. 

Il y a beaucoup de publicité sur les controverses au sujet de certaines pratiques d’aquaculture du saumon sur la côte de la Colombie Britannique. On utilise le saumon de l’Atlantique et plusieurs individus se sont échappés et ceci a un impact sur les réserves sauvages. S’il y a accouplement et croisement génétique entre les espèces introduites et sauvages, celles-ci peuvent s’appauvrir sur le plan génétique et perdre des caractéristiques qui leur permettaient de survivre dans leur habitat naturel. Des maladies ont été introduites ce qui affectent aussi les espèces de saumon du Pacifique.  L’élevage de fruits de mer non originaires de la côte peut également avoir un impact négatif sur les espèces natives.   
Dans des régions tropicales, la destruction de mangroves pour la construction d’étangs pour l’élevage de crevettes est aussi un autre exemple de conflit et de débat. 
Ces problèmes demandent que l’industrie de l’aquaculture se fasse de façon responsable mais cela ne veut pas dire que les efforts d’élevage doivent être abandonnés. Le débat se continue et comme dans beaucoup d’autres cas, il y a des aspects positifs et négatifs.  

Pour aller plus à fond et débattre la question sur la nécessité ou non de faire de l’aquaculture, se référer au site suivant (en anglais) :
http://www.mbayaq.org/cr/cr_seafoodwatch/sfw_gear.asp .
